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Mohamed Ousseine
Djamaloulayl, ministre des
affaires islamiques est de
retour au pays après quelques
jours de visite privée en Arabie
Saoudite où il a pu rencontrer
son homologue saoudien
Abdul Latif bin Abdulaziz Al
Sheikh. Ce dernier aurait
accepté « sans hésitation » tou-
tes les requêtes qui lui avaient
été introduites par le ministre
comorien.

Le ministre de la justice
chargé des affaires isla-
miques est rentré au pays

après une visite d’une semaine
en Arabie Saoudite. Même s’il

s’agissait d’une visite privée,
mais il n’est pas revenu les
mains vides. « J’ai profité de
cette visite pour rencontrer mon
homologue qui est d’ailleurs un
ami de longue date pour parler
de relations et de coopération
entre nos deux pays », nous
confie Mohamed Ousseine. Il
précise au cours de cet entretien
avec La Gazette des Comores
qu'il a profité de l’occasion pour
plaider et présenter plusieurs
demandes qui sont « toutes
acceptées ». 

Lors de cette rencontre qui a
eu lieu jeudi 5 mars dernier, le
ministre Mohamed Ousseine a
indiqué avoir demandé à son

homologue des affaires isla-
miques Dr Abdul Latif bin
Abdulaziz Al Sheikh de prendre
en charge une formation de deux
semaines pour tous les cadis des
Comores. Requête acceptée
selon notre interlocuteur qui
ajoute que son homologue a
accepté également d’apporter un
soutien matériel pour quelques
mosquées en Union des
Comores. « Je lui ai demandé
également d’imprimer certains
livres de références pour la pro-
pagation du rite Imam Chafioun.
Le ministre va nous en envoyer
6000 exemplaires prochaine-
ment ».

Le Dr Abdul Latif bin

Abdulaziz Al Sheikh, au cours
de cette réunion, qui s’est dérou-
lée dans son bureau à Djeddah et
à laquelle ont participé un cer-
tain nombre de fonctionnaires
des deux ministères, souligne
que le Royaume sous la direc-
tion du Gardien des deux Saintes
Mosquées et de Son Altesse le
Prince héritier ouvre des hori-
zons à la coopération et fait pro-
gresser les actions et projets
humanitaires afin de servir l'is-
lam et les musulmans dans le
monde conformément à son
noble message et à son leaders-
hip dans le monde islamique. 

Pour sa part, le ministre des
affaires islamiques reconnait

que le Royaume saoudien est le
cœur du monde islamique et que
ses efforts au service de l'islam
et des deux saintes mosquées
sont appréciés par tous les
musulmans du monde. Il ajoute
que la relation des Comores avec
l'Arabie Saoudite est une rela-
tion fraternelle qui a une base
solide. « Nous devons rendre
hommage à l’Arabie Saoudite
pour son soutien qu’elle apporte
à notre pays dans tous les domai-
nes », conclut notre interlocu-
teur. 

Ibnou M. Abdou

A quoi va servir l’argent
après la vente des 1000 tonnes
de riz offert par l’Inde ? La
question n’a pas de réponse.
L’on peut juste affirmer
qu’aussitôt déchargées, ces
tonnes de riz ont été mises en
vente sur l’île d’Anjouan. Du
côté du ministère des affaires
étrangères, il est difficile d’a-
voir des réponses. 

Les accords signés entre
l’Etat comorien et la par-
tie indienne lors du passa-

ge du premier vice-président
Venkaiah Naidu en Octobre
2019 commence à se concrétiser.
En début de semaine, un navire a
accosté au port Ahmed Abdallah

Abderemane de Mutsamudu
avec à son bord 1000 tonnes de
riz. Ce don a été réceptionné par
le ministre affaires étrangères,
celui de l’Economie, le directeur
général de l’Office national
d’importation et de commercia-
lisation du riz (ONICOR)
Aboudou Miroidi. 

Selon des sources concordan-
tes, ce don est destiné au minis-
tère des affaires étrangères et
sera revendu sur l’ile d’Anjouan.
« La mission de l’ONICOR a été
la récolte du don à son arrivée
donc le déchargement comme
c’est ce que nous faisons. Nous
allons le commercialiser et l’ar-
gent sera remis au ministère des

affaires étrangères. C’est tout ce
que nous savons et ce que nous
pouvons dire », nous relate un
cadre de l’ONICOR. 

Pour en savoir plus, nous
nous sommes rapprochés du
ministère des affaires étrangères.
Ici, même le point focal de l’am-
bassade de l’Inde en Union des
Comores se garde de donner
plus de détails. Nous pouvons
juste affirmer que les tonnes de
riz sont mises en vente à
Anjouan mais nous ne savons
encore quel projet sera financé
par les fonds collectés. 

A.O Yazid

VISITE DU MINISTRE DE LA JUSTICE EN ARABIE SAOUDITE :
Bientôt une formation des cadis comoriens à Riyad

COOPÉRATION COMORO-INDIENNE
Après la vente, que financera ce don de riz ? 
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L’Union des Comores envisage à travers le
nouveau Plan Comores Emergent, de devenir
un pays prospère, attractif et bien gouverné
dans le but d’optimiser la mobilisation des res-
sources humaines et financières du pays afin
d’atteindre l’émergence du pays 2030.

Le Projet d’Appui à la Gouvernance
Financière (PAGF) entend appuyer le
Gouvernement comorien dans ses efforts d’a-
mélioration de la gestion des finances publiques
en Union des Comores. 

Le Ministère des Finances, du Budget du
Secteur Bancaire, recrute dans le cadre de la
mise en œuvre du PAGF, financé par l’Agence
Française de Développement (AFD) et l’Union
Européenne (UE), 

• Un(e)Responsable Administratif(ve) et
Financier(ère).

PROFIL  REQUIS (cf. TDR pour le profil
complet) : 

Le/La Responsable Administratif/ve et
Financier(e) (RAF) doit : 

• Au minimum, avoir un diplôme supérieur
universitaire de niveau Bac + 5 en Gestion, en
Contrôle de gestion, Comptabilité et Finance,
Audit, Administration, Economie du type
Master, MSTCF, DESCF, DESS;

• Avoir au moins 10 (dix) ans d’expé-
riences professionnelles cumulées dans les
domaines de la comptabilité, de l’audit, de la
gestion financière, de la finance, du contrôle de
gestion ;

• Maîtriser les logiciels comptables usuels et
les systèmes informatisés de gestion de projets
de développement ;

• Disposer d’une bonne capacité rédaction-
nelle et en analyse financière;

• Faire preuve d’une bonne capacité de réso-
lution des problèmes liés à la gestion adminis-
trative, financière et comptable des projets de
développement ; 

• Justifier d’au moins trois (03) références
professionnelles ; 

• Maîtriser les logiciels courants (Microsoft
Office, Bases de Données, Internet) ;

• Avoir une bonne connaissance de la légis-
lation fiscale et la législation du travail en
vigueur.

DUREE DU CONTRAT 

La durée du contrat est de un (1) an renou-
velable sur quatre (04) ans au maximum. 

Les candidats intéressés par le poste, de
nationalité comorienne et ayant une parfaite
connaissance du Français, sont invités à récu-
pérer les Termes de référence (TDR) sur
demande à adresser à : contact@srays.mg et à
soumettre un dossier de manifestation d’intérêt
en langue française.

Les dossiers de candidature, portant men-
tion de l’intitulé du poste souhaité, dont lettre
de motivation et curriculum vitae sous for-
mat Word, doivent être envoyés par e-mail à
l’adresse : contact@srays.mg

Au plus tard le lundi 25 mars 2021 à 16
heures, heures locales.

UNION DES COMORES
Unité – Solidarité – Développement

MINISTERE DES FINANCES, DU BUDGET ET DU SECTEUR BANCAIRESECRETARIAT GENERAL
UNITE DE GESTION DE PROJET

PROJET D’APPUI A LA GOUVERNANCE FINANCIERE
Financement de l’Agence Française de Développement et de l’Union Européenne

APPEL A MANIFESTATION D’INTERET
N°001/AMI/UGP/PAGF du 08 Février 2021

« Recrutement d’un(e)Responsable Administratif(ve) et Financier(ère)»
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La question mérite bien d’être
posée mais la vérité est loin de sor-
tir de son trou. L’institution du sys-
tème de contrôle et de sécurité,
Gateway, ne fait pas l’unanimité
car, d’une part la Banque
Mondiale, qui déconseille au gou-
vernement comorien de le mettre
en marche en se basant sur les
expériences effectuées, dénonce
des « passerelles ne fonctionnant
jamais bien », d’autres accusent la
société Zeus d’être derrière ce pro-
jet à travers la société Asteria. Des
pros Gateway, eux, nient toute
appartenance du prestataire à la
société Zeus et accusent ceux qui
montent au créneau de vouloir
couvrir leurs magouilles effectuées
à travers l’opérateur historique des
Comores. 

La société Asteria Parteners
Sarl est nommée prestataire
de service pour le compte de

l’Etat comorien et assure la gestion
de la passerelle unique suivant les
termes de sa convention avec l’Etat
de l’Union des Comores comme sti-
pulé en l’article 2 de l’arrêté N°21-
002/MPTENI fixant l’exploitation
de la Plate-forme Internationale en
Union des Comores dans le cadre du
dossier d’institution d’un système de
contrôle et de taxation des communi-
cations téléphoniques et des données
internationales entrant en Union des
Comores. Un choix dénoncé par des
acteurs des TICs. Selon de nomb-
reux observateurs, le prestataire ne
serait pas crédible. Une source pro-
che du dossier, nous affirme que «
même la Banque Mondiale serait
contre ce système et qu’une mission

va arriver pour déconseiller au gou-
vernement d’aller vers cette passe-
relle. Une séance d’apprentissage
avec le gouvernement a été proposée
». « La Banque Mondiale précise à
travers leur expérience que cela a un
impact négatif sur le développement
du secteur. Les passerelles ne fonc-
tionnent jamais bien », nous confie
notre source. 

Derrière ce projet selon nos
informateurs, il y aurait un groupe de
personnes qui n’affichent que la
seule vocation de « s’enrichir ». «
Certes le marché est dégradé depuis
2016 sur la marque comorienne mais
avec ce système admettre que
Asteria aura 60% et l’Etat 40% est
inadmissible. C’est une perte totale
pour l’Etat », nous confie-t-on.

Selon le site luxembourgeois
OpenGazettes, révélé par le canard

de l’Etat, Alwatwan, derrière la
société Asteria se cache la société
Zeus Telecom laquelle a eu des
déboires judiciaires avec Comores
Telecom et condamnée à payer des
sommes colossales à l’opérateur his-
torique des Comores. Zeus ne serait
pas bonne élève dans l’Afrique de
l’Est notamment au Burundi ou
encore au Ghana selon les révéla-
tions du premier journal des
Comores. 

Les autorités d’une part laisse
entendre, par la voix du directeur
général de l’Autorité nationale de la
régulation des TIC (ANRTIC), que «
Zeus n’est pas Asteria ». Dans le
camp des pros Gateway, une autre
source soutient les dires de Said
Mouinou Ahamada. Ce dernier affir-
me que « les deux société n’ont rien
en commun » malgré ce que révèle

OpenGazettes. Ce pro Gateway
accuse des gens de vouloir « couvrir
leurs arrières car se faisant des
millions d’argent à travers Comores
Telecom ». 

Loin de pouvoir démêler le vrai
du faux dans ce dossier, nous nous
demandons juste quel sort sera réser-
vé au consommateur comorien, si le
contrat est mis en exécution. Les
acteurs engagés dans le secteur rap-
pellent que « au lieu d’aller traiter
avec une société étrangère pour ce
qui est des donnés de télécommuni-
cations, l’Etat aurait pu faire
confiance à des comoriens capables
de faire le boulot sans faire appel à
une société qui n’est pas crédible »,
en termes de souveraineté nationale
et préservation de la vie privée. 

A.O Yazid

Une vedette de type koissa est
arrivée dans la nuit du mardi 16
mars à Sambia dans la région de
Djando avec à son bord trois passa-
gers et les deux commandants. Les
tests effectués ont révélé que deux
passagers et un commandant sont
positifs au coronavirus. Ils sont tous
admis à l’hôpital de Fomboni. 

Cette embarcation est arrivée à
Mohéli en contournant les
mesures en vigueur contre la

pandémie de coronavirus. Trois per-
sonnes, deux femmes et un homme,
ont été testés positifs à la covid-19 et
sont tous admis au CHRI de Fomboni.
Ils sont originaires de la localité de
Wanani. Selon des sources fiables,

l’une de ces personnes testées positi-
ves vient de Mayotte où des nouveaux
variants font rage. À Anjouan, elle est
venue pour organiser le voyage vers
Mohéli avec les quatre autres dont les
deux commandants.

Lorsque la communauté de
Wanani a été alertée déjà, l'un des deux
commandants, celui qui est testé posi-
tif avait eu le temps, selon nos sources,
de rentrer à son domicile, lequel a été
immédiatement désinfecté. À l’heure
où nous bouclions ces lignes, l’autre
commandant testé négatif se trouvait
aux mains de la gendarmerie. Et le
passager testé positif serait placé en
quarantaine à son domicile. 

Fahad Hamdane, l’un des jeunes
du comité covid-19 de Wanani tire la

sonnette d’alarme et appelle tous les
comités des villages côtiers d’être très
vigilants pour éviter une troisième
vague. « Nous devons rapidement acti-
ver notre plateforme de sensibilisation
afin de mieux assurer la surveillance »,
a lancé ce directeur régional de la
pêche à Mohéli dans la plate-forme «
communication anti covid-19 »

Le CHRI qui avait connu un répit
dans son site de prise en charge des
malades du Coronavirus depuis plu-
sieurs semaines, s’est réactivé. Déjà le
matin d’hier, une journée propre dans
l’espace vert  de ce centre hospitalier
de référence à été organisée. 

Riwad
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CHRI Fomboni.

CORONAVIRUS :
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TÉLÉCOMMUNICATION

Pourquoi l’Etat engage la société Asteria ?

Les Comores ont réceptionné
hier mercredi 100.000 doses du
vaccin Sinopharm et accueilli onze
médecins, avec un lot d’équipe-
ments médicaux et médicaments.
Ce tout premier vaccin qui arrive
dans le pays devrait suffire à cou-
vrir 12% de la population. 

Arrivée du vaccin Sinopharm
hier mercredi 17 mars dans
la journée, à bord de

Sichuan Airlines. Ce vaccin, le pre-
mier à arriver dans le pays, a été
réceptionné par le chef de l’État
Azali Assoumani en personne, des
mains de l’ambassadeur de la
République populaire de Chine à
Moroni. Ce sont au total 100.000
doses destinées à la population
comorienne afin d’endiguer la pan-
démie. Si l’on considère que la
population est de 800.000 habitants,
ces 100 000 doses couvriront 12.5%
de la population.

Dans son allocution, l’ambassa-
deur He Yanjun a profité de cette
grande occasion pour saluer les
efforts indéniables du président de la
République Azali Assoumani pour
cette lutte constante et particulière
dans l’ensemble du pays. « Je suis
très content de cette réception qui va
contribuer dans cette lutte contre la
pandémie. Un autre lot de médica-
ments est attendu dans les jours à
venir par la facilitation d’un vol
commercial », devait annoncer le
diplomate.  

Entouré de ses ministres et de
ses gouverneurs, portant une cravate
rouge, la couleur du drapeau chi-
nois, Azali Assoumani a salué ce «
geste fraternel et généreux » du gou-
vernement  chinois qui permettra au
pays de renforcer davantage le com-
bat contre la pandémie de la covid-
19, de protéger encore plus efficace-
ment la population. « Le gouverne-
ment comorien gardera en mémoire

ces actes fraternels, comme disait un
sage c’est dans les périodes diffici-
les qu’on reconnait ses vrais amis »,
souligne celui qui s’est déclaré un «
frère des Chinois ». 

La ministre de la santé Loub
Yacouti Athoumani a fait savoir que
si tout va bien la campagne vaccina-
le commencera le 05 avril. « Tout un
processus doit se faire à commencer
par la campagne de sensibilisation
pour mieux expliquer à la popula-
tion sur le vaccin », souligne-t-elle
tout en précisant que si l’on veut une
immunité collective, il faudrait vac-
ciner 60% de la population. L’État
comorien est en discussion avec les
autres partenaires afin de trouver
d’autres doses d’ici avril ». 

En ce qui concerne
l’AstreZeneca suspendu dans plu-
sieurs pays européens, la ministre
rappelle que « ce n’est qu’une
suspension » et que le gouverne-
ment est à pied d’œuvre pour trou-

ver « une autre solution ». « Si c’est
possible, on va encore entrer en
contact avec la Chine  pour avoir
d’autres doses ». Rappelons que jus-
qu’à présent la Chine n’a vacciné
dans son territoire que 4% de sa
population avec son vaccin.
Interrogée sur les effets secondaires,
la ministre de la santé rassure que le

vaccin chinois a « moins d’effets
indésirables ». « Nous avons égale-
ment des experts qui seront là avec
nos amis médecins chinois pour voir
les indications du vaccin. Et comme
tout médicament, il y a toujours des
effets secondaires ».

Andjouza Abouheir

CORONAVIRUS :
100.000 doses du vaccin chinois arrivées à Moroni
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SOCIÉTÉ

Pour donner de l’envie et sus-
citer l’engouement chez cette jeu-
nesse à pratiquer et maitriser le
français, le rappeur et parolier
Cheikh Mc partage son expérien-
ce du français dans le rap à tra-
vers le programme « Prenez vos
stylos » de l’Alliance française de
Moroni. Des ateliers avec vocation
d’offrir à toute cette jeunesse le
plaisir d’écrire et de pratiquer le
français. 

Considéré comme un moyen
refuge pour beaucoup de
jeunes et cela pendant bien

longtemps, le rap, ce style de
musique à la fois hardcore et musi-
cal fait avec des rimes et des proses
a longtemps connu une période
gloire. Une gloire qui est loin de
s’arrêter car en plus d’être un repli,
le rap est aussi un moyen d’expres-
sion, de découverte et d'apprentissa-
ge du français. Avec le projet «
Prenez vos stylos », l'Alliance
Française de Moroni tente tant bien
que mal en le considérant comme
étant « la soupape de sécurité de la
jeunesse devant ses propres éner-
gies débridées… Et un excellent
outil pour canaliser tout ça » d’ini-
tier un grand nombre de jeunes à
l’écriture. Celle de la langue fran-
çaise. 

À l’école privée le Gymnase,
située au Sud de Moroni, l’on a
vécu un moment simple de partage,
de récital et de rap. Des jeunes
lycéens qui rigolent en faisant du
partage et de l’apprentissage du rap
un moment de bien-être. « Ce pro-
gramme me donne envie d’avancer,
d’améliorer ma plume et aussi cela
me donne envie d’écrire », laisse
entendre Samia Soilih, élève de la
première S et une des participante
de cet atelier animé par Cheikh Mc.
Elle, comme ses collègues, recon-
nait avoir appris beaucoup depuis le
long de cette aventure. « Cet atelier
m’a apporté plus de rimes. J’aime
bien écrire et là ça m’a donné vrai-
ment envie de le faire parce que j’ai
vu que derrière, il y a des gens qui
nous encouragent à le faire », fait-
elle savoir en affirmant que « à la
fin de ce programme, je veux sortir

meilleure dans l’écriture du slam,
de la poésie et du rap ». 

Pour ainsi donner de l’envie et
susciter de l’engouement chez cette
jeunesse à pratiquer et maitriser le
français, le rappeur Cheikh Mc par-
tage son expérience. Cette expérien-
ce qui le lie aux mots et au français
en particulier. « Nous savons tous
que le français est notre langue
d’enseignement. On l’utilise aussi
dans nos administrations et pourtant
peu sont ceux qui le maitrisent mal-
gré son importance. Avec ce pro-
gramme, j’ai le plaisir de partager
mon expérience dans le rap qui m’a
permis de perfectionner mon fran-
çais en écrivant », explique Cheikh
Mc qui laisse entendre que d’autres
rappeurs pourraient en témoigner de
cette réalité. 

Initier ces jeunes aux techniques
utilisées est un moyen selon le for-
mateur de permettre à ces jeunes de
se familiariser avec la langue à tra-
vers leurs études mais aussi leurs
plaisirs quotidiens. Bien que le pro-
gramme sort du cadre de Moroni
pour aller dans les autres localités et
régions, Cheikh Mc reconsidère sa
pertinence  car ayant débuté dans
les écoles où le niveau de français
est un peu élevé par rapport aux aut-
res. « A partir de la semaine pro-
chaine nous allons amener le pro-
gramme hors Moroni et delà, nous
allons pouvoir effectuer un bilan
bien précis sur le travail effectué
dans le cadre de ces activités ». 

« Prenez vos stylo » est un pro-
gramme d’une durée de deux ans
qui a débuté en décembre dernier.
En plus de ces ateliers, des rencont-
res auront lieu au fil du temps à
l’Alliance française de Moroni sous
forme de concert. Ceci va permettre
de tisser des liens entre ces jeunes
issus de milieux différents. Pour
cette première phase du program-
me, 3 écoles de la capitales (Groupe
Scolaire Fundi Abdulhamid,
Groupe Scolaire Avenir et Ecole
privée le Gymnase) sont concer-
nées. Chacune aura 4 séances de
formations.

A.O Yazid

EDUCATION

«Prenez vos stylos», un programme pour le plaisir d’écrire

Communiqué. 
Dans le cadre du renforcement des mesures contre la
propagation de la pandémie de la Covid-19, le comité
de coordination nationale de la lutte contre la Covid-19
informe que tous les dimanches,  le Croissant rouge est
chargé de procéder à la désinfection totale des mar-
chés de Moroni, Fomboni et Mutsamudu. Par ailleurs,
une opération d'envergure de désinfection aura lieu ce
jeudi 18 mars 2021 sur les sites Covid (intérieur, exté-
rieur et les environs). La désinfection des sites est
assurée en permanence.
Le comité de coordination vous remercie de votre com-
préhension. 

La Coordination
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A deux journées (5e, face aux
Éperviers de Togo, et 6e, aux
Pharaons d’Égypte) de la fin des
éliminatoires, comptant pour la
Can 2022), les Cœlacanthes
paraissent psychologiquement
bien dosés. Ces deux face-à-face
concluants sont mathématique-
ment essentiels. Pour valider les
tickets pour la phase nationale,
trois simples scenarii se présentent
: un score de parité devant le Togo
(1 point), une défaite des
Harambee de Kenya (-3 points) ou
carrément une victoire, devant les
Éperviers ou les Pharaons, septu-
ples champions d'Afrique, propul-
sera les Cœlacanthes des Comores
au prestigieux rendez-vous de
Yaoundé de 2022.

"Pour cette édition 2022
de la Can, la
Confédération Africaine

de Football a montré une position
souple. La liste des délégations
sportives a été élargie. Nous serons
présentés par une délégation de 25
personnes. Cette procédure permet
de prévenir au moment opportun
d'éventuelle blessures ou des exclu-
sions pour un embarras sanitaire »,
avait rapporté un jour le patron de la
Fédération de Football des
Comores. Pour ces deux ultimes
confrontations de mars 2021 des
Cœlacanthes des Comores (jeudi 25

et dimanche 28), le principal obsta-
cle à surmonter, c'est l’excès de
confiance. En clair, vigilance et
conviction devraient être le principe
de ces face-à-face.

La présence effective dans l'os-
sature nationale des éléments clefs,
entre autres, Fouad Bachirou, Faïz
Seleman, ou encore l'opportuniste
El Fardou Ben Mohamed, actuelle-
ment meilleur buteur étranger de
tous les temps de l’Étoile Rouge de
Belgrade, et sans oublier l'inconnu
gardien de but, Fréjus Moyadh
Ousseini qui inaugure son entrée,
est salvatrice et rassurante. De plus,
la statistique des résultats des duels
avec les Éperviers de Togo dissipe
tout doute pour la journée du jeudi
25 mars 2021 au complexe
omnisports de Maluzini (voir enca-
dré). 

Aux Comores, les Coelacanthes
ont tenu deux fois en respect les
Éperviers de Togo. Pourquoi pas
aujourd'hui, malgré l'absence du
mastodonte Youssouf Mchangama,
pour refus de son équipe profes-
sionnelle. Si d'autres aléas embar-
rassants et décevants ne viennent
pas perturber l'homogénéité des
Coelacanthes, les médias du conti-
nent et de l'Océan indien ne devront
pas tarir d'éloges le 25 mars 2021
prochain.

Bm Gondet

A/ Éperviers de Togo #
Coelacanthes des Comores

Cinq rencontres jouées : deux
défaites à Lomé (2-0, et 2-0), deux
nuls à Mitsamiouli (1-1, et 2-2) et

un exploit en déplacement à Lomé
(1-0), éliminatoire de la Coupe
d'Africaine des Nations, 2022. 

Dans les iles de la lune, il a été
toujours difficile de suivre le che-
minement des hommes et des par-
tis politiques et c’est un doux
euphémisme. Il n’est pas rare que
dans certaines situations on nage
dans l’irrationnel. 

C’est donc naturellement
qu’on en vient à raisonner
par l’absurde. La première

absurdité vient du fait que sur un
tout petit espace, on se retrouve avec
moult chefs de partis ou se déclarant
tel. Le ridicule ne tuant pas, pour-
quoi s’en priver ! Le deuxième est si
l’on essaie d’examiner les discours
et les actes de notre microcosme
politique sous les cocotiers, on ne
manque pas de se dire si, réellement,
ce dernier a une claire conscience de
ses comportements et de ses agisse-
ments. Les multiples partis et autres
groupements qui aspirent au pouvoir
dans des petites iles comme les nôt-
res montrent que la politique est plus
du folklore qu’autre chose.

En définitive, on en arrive à se
demander si ce n’est pas les palabres
dans les bangwés et les réseaux
sociaux, qui dirigent les faits et ges-
tes du microcosme, dans la mesure
où on a du mal à comprendre l’irra-
tionalité qui guide nos grands hom-

mes. Nous disons souvent que tout
cela demande de renouveler la
manière dont nous concevons la
politique. En renouvelant notre
façon d’aborder les problèmes, cela
nous amènera inéluctablement à
soulever toutes sortes de question-
nements sur cette fuite en avant qui
ne dit pas son nom. 

Le plus important est d’admettre
là où nous avons failli et d’ouvrir le
débat sur des nouvelles approches
qui prennent en compte les réalités
du pays et qui valorisent les compé-
tences et l’honnêteté. On note que
l’ensemble des acteurs présents dans
l’arène nationale, chacun à travers le
filtre de ses intérêts, contribue fina-
lement à faire émerger une défini-
tion d’une politique qui ne prend en
compte que ses intérêts propres au
détriment de l’intérêt général.

En effet sur une scène mondiali-
sée, en proie à une concurrence
effrénée pour l’accès aux ressources
financières, il n’est pas sûr que ce
soit par le morcellement à l’infini du
pays que nous allons contribuer à
résoudre nos problèmes. Il faut com-
prendre que nos iles sont au centre
d’enjeux qui les dépassent dans la
mesure où le monde actuel est cons-
titué de blocs dont on a le plus grand
mal à définir les contours.

Nous savons tous pertinemment
que peu de pays dans le monde pren-
nent des décisions de pleine souve-
raineté. L’interdépendance  est deve-
nue un concept qu’il convient d’in-
tégrer dans notre façon d’analyser
l’équilibre des forces dans le monde
et dans notre région en particulier.

Or certains donnent l’impression
que les problèmes du pays vont se
résoudre au lendemain des multiples
élections que nous prenons un malin
plaisir à organiser oubliant en pas-
sant que le jeu des alliances requiert
pour le gagnant de distribuer des
prébendes aux uns et à étancher la

soif des autres. Cruel dilemme pour
des bâtisseurs. Mais comme dans la
chanson de Maanbadi : « Pve lawa
meli-meli pvotsondjiya lassi ».

Mmagaza

COUPE D'AFRIQUE DES NATIONS

A J-6, l'espoir d'une qualification est permis 
pour les Cœlacanthes

HABARI ZA UDUNGA

La politique, une des panoplies du folklore des iles de la lune

B/ Classement groupe (G), après 4 journées

Prétendants Mj Mg Mn Mp  Bm Be Dif Pts
Egypte 4 2 2 0 4 2 +2 8
Comores 4 2 2 0 4 2 +2 8
Kenya 4 0 3 1 4 5 -1 3
Togo 4 0 1 3 2 6 -4 1

ÎLE MORTE À ANJOUAN :
Comme si de rien n’était

La journée île morte qui devait
avoir lieu à Anjouan mercredi 17
mars n’a pas été suivie. Un fiasco.

Les initiateurs de l'opération
île morte n'ont pas eu les
résultats escomptés. L'île

d’Anjouan « était très créative que
jamais » comme l’acclame le prési-
dent du parti GNEC-R Jaffar Salim
Allaoui. A Mutsamudu, la ville n’a
rien perdu de son rythme habituel.
Les marchands ont étalé leurs arti-
cles dans leurs stands. Les embou-
teillages habituels de place Mroni
témoignaient eux aussi du non-
respect du mot d’ordre. 

« Notre syndicat a déclaré à la
radio qu'on travaille puisqu'on ne
connait pas les initiateurs locaux de

ce mouvement », déclare ce chauf-
feur de taxi rencontré par La
Gazette des Comores. Nos confrè-
res de L'ORTC ont parlé dans leur
édition en français de ce mercredi à
12h30 d'« une île morte métamor-
phosée en une île dynamique et
créative à jamais à Anjouan ».

Sur le terrain, le message de l' «
opposition » n'a pas été écouté,
contrairement au 21 octobre 2020
où la population était restée chez
elle. « Les Anjouanais ont compris.
Ils sont matures et personne ne peut
les manipuler », poursuit Jaffar
Salim Allaoui. Du côté de l’opposi-
tion, ils n'ont pas souhaité s'expri-
mer sur ce « faux débat ». Notons
que des lieutenants du régime ont
investi des moyens conséquents

pour casser cette opération. 
Mahamoud Salim Hafi, le DG

de l’ORTC, a de son côté été caté-
gorique avec son personnel. En
effet il a prévenu qu’il « ne pardon-
nera pas un employé de l'ORTC qui
suivrait cet appel » car, selon lui, «
dans le droit, il y a le droit. Ceux
qui sont en France avec leurs lam-
beaux en Chiromani, savent ce
qu'ils veulent, donc il faut venir au
travail ».

D’aucuns imputent l’échec de
ce mouvement au manque d’organi-
sation des organisateurs. Aucune
figure politique ou sociale n’a pu
être identifiée derrière cet appel.

Nabil Jaffar
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L'Organisation Arabe pour
l'Education, la Culture et les
Sciences (ALESCO) organise
une séance de formation  pour
encadrer des cadres et profes-
seurs de la langue arabe. Ainsi,
plus de 40 encadreurs et ensei-
gnants de l’ensemble des îles
Comores sont en formation de
recyclage par vidéo Conférence
depuis janvier dernier. 

Les Comores est l'un des
20 pays membres compo-
sant l'Organisation Arabe

pour l'Education, la Culture et
les Sciences (ALESCO). Il vient
de bénéficier une formation des
formateurs pour recycler les
enseignements et professeurs
d’arabes. Cette formation de
trois mois est scindé en deux
catégories : une formation sur
les enseignants et professeurs
d’arabe qui on plus de 10 ans
d’exercice et d’autre part des
inspecteurs pédagogiques en
tant que formateurs de forma-
teurs. 

« La formation pour la pre-
mière catégorie se déroule tous
les lundis pendant que la secon-
de se déroule tous les mardis »,

explique Youssouf Ahamada
alias Bipé, secrétaire général de
la commission nationale pour
l'ALESCO, qui organise cette
formation en collaboration avec
le ministère de l’éducation natio-
nale. « La formation en question
devrait se faire à Tunis mais à

cause de la pandémie, les bénéfi-
ciaires sont dans l’obligation de
le suivre à distance. C’est pour-
quoi certains profs et ensei-
gnants suivent la formation en
ligne depuis leur foyers respec-
tifs surtout ceux qui sont dans
les autres îles », précise-t-il. 

Tant bien que mal, le secréta-
riat général essaie de préparer la
formation dans les meilleures
conditions mais ils sont confron-
tés au problème d’énergie. «
Comme il y a des coupures d’é-
lectricité le matin, la commis-
sion est dans l'obligation de

louer un groupe électrogène
pour pouvoir assurer la forma-
tion », dit-il.

Du côté des bénéficiaires, ils
saluent l’initiative et se sentent
actuellement aptes de transmett-
re facilement aux enfants. «
Grâce à cette formation, je peux
enseigner avec des nouvelles
techniques. Je pense que la for-
mation me rend la tâche facile
par rapport à l’ancien système »,
estime Nourdine Bachir avant de
remercier les organisateurs de
cette formation, qui selon lui,
ont eu un bon réflexe. Certains
pensent que la formation est arri-
vée à point nommé. « La forma-
tion est venue au moment oppor-
tun parce qu'elle est venue au
moment où le pays a appelé à
l’émergence », avance à son tour
Roukiya de Mdjoiezi. La com-
mission nationale de l'ALESCO
existe aux Comores depuis 2003
sous l’autorité de l’ancien prési-
dent de l’Université des
Comores Dr Said Abdallah
Bourhane. 

Ibnou M. Abdou

RENFORCEMENT DE CAPACITÉ LINGUISTIQUE

Plus de 40 enseignants d’arabe en formation  

1. Le Gouvernement de l’Union des Comores a reçu un crédit (No 6529-KM) et
un don (D549-KM) de 45 millions de dollars de l’Association internationale de déve-
loppement et a l’intention d’utiliser une partie du montant de ce crédit et/ou don pour
effectuer les paiements des prestations au titre du contrat suivant : Etudes tech-
nique, économique, environnementale et sociale. Gestion, Contrôle et
Surveillance des travaux de réhabilitation de la RN2 et RN3. (Tronçon
Mtsangadjou-Mohoro-Foumbouni-Ouroveni   d’un linéaire d’environ 26 km).

Les services consistent : 
• D’une part à réaliser  les études suivantes (i) Etudes de faisabilité entre

Mtsangajou et Foumbouni ; (ii) Etudes économiques, et mesures et instruments de
gestion environnementale et sociale entre Mtsangajou et Ouroveni, notamment
l´Étude d’Impact Environnemental et Social (EIES), Elaboration du Plan de Gestion
Environnementale et Sociale (PGES) et du Plan de Réinstallation (PR)… ; (iii)
Etudes APD entre Mtsangajou et Foumbouni y compris l’élaboration du DAO ; (iv)
Actualisation de l’APD disponible (étude financée par la BAD) entre Foumbouni et
Ouroveni.

• Et d’autre part à assister l’Administration notamment l’UGP sur les aspects rela-
tifs à la passation des marchés et 

Également : (i) la Gestion, (ii) le Contrôle et  (iii)  la Surveillance des travaux sur
la section entre Mtsangajou et  Mohoro (14 km) en priorité, et une partie de la sec-
tion entre Mohoro  et Ouroveni dans les limites du budget disponible. 

2. Profil  et composition du personnel du Consultant
Les consultants intéressés doivent disposer d’une expérience d’au moins  vingt

(20) ans  et fournir les (i) références concernant l’exécution de contrats analogues,
(ii) expériences antérieures pertinentes dans les conditions semblables, (iii) disponi-
bilité du personnel, ainsi que toutes autres informations complémentaires et  (iv)
domaines d’intervention ainsi que les années d’expérience ; v) l’organisation tech-
nique et managériale du cabinet ; vi) -les qualifications générales et le nombre de
personnels professionnels (notamment Ingénieur Routier Sénior, Ingénieur hydrauli-

cien/hydrologue, un Ingénieur topographe, Ingénieur géotechnicien ayant une expé-
rience significative dans le domaine des études APS et APD).. 

Les critères d’éligibilité, l’établissement de la liste restreinte et la procédure de
sélection seront conformes aux procédures spécifiées dans le Règlement de
Passation des Marchés de l’IDA pour les emprunteurs sollicitant le
Financement de Projets d’Investissement (version juillet 2016, révisée 2017,
2018). La méthode de sélection est la « Sélection fondée sur la Qualité
Technique et le Coût (SFQC) ».

L’intérêt manifesté par un consultant n’implique aucune obligation de la part du
Client de le retenir sur la liste retreinte. 

Le dossier de manifestation d’intérêt doit être rédigé en français.

3. Dépôt des dossiers de manifestation d’intérêt :
Les dossiers de manifestation d’intérêt doivent être déposés en version physique

au plus tard le 26 Mars 2021  à 14 heures 00 du Lundi à Vendredi de  07 heures
30 à 15 heures 30 à l’adresse indiquée ci-dessous ou par courrier électronique aux
adresses suivantes  (cor.ugp.prpkr@gmail.com, rpm.ugp.prpkr@gmail.com,
rpse.ugp.prpkr@gmail.com) avec la mention « Candidature pour la mission 

ETUDE ROUTE RN2 RN3-PRPKR»

Adressé à : Monsieur le Coordonnateur du Projet « Manifestation d’intérêt Réf.
2021-UGP-ETUDE ROUTE RN2 RN3-PRPKR, au Bureau du PRPKR. MAPEATUT-
TAF, Unité de Gestion du Projet de Relèvement Post-Kenneth et de Résilience ; Rue
Corniche Sis à l’Ex-projet PALU, Bat. DGEAT 2ème étage, BP 12 Moroni, Ministère
de l’Aménagement du Territoire, de l’Urbanisme, Chargé des Affaires Foncières et
des Transports Terrestres à Moroni-Union des Comores, BP 12 - Moroni – COMO-
RES, Téléphone : +269 332 15 85

Lancement 11/03/2021

Ministère de l’Aménagement du Territoire, de l’Urbanisme, Chargé des Affaires Foncières et des Transports Terrestres

Projet de Relèvement Post-Kenneth et de Résilience (PRPKR) 
N° P171361

Référence :        2021-UGP-ETUDE ROUTE RN2 RN3-PRPKR
Sélection de consultants par les emprunteurs de la banque

« SOLLICITATION DE MANIFESTATION D’INTERET POUR LE RECRUTEMENT D’UN CONSULTANT POUR LA REALISATION DES ETUDES TECH-
NIQUE, ECONOMIQUE, ENVIRONNEMENTALE ET SOCIALE AINSI QUE LA GESTION, LE CONTRÔLE ET SURVEILLANCE DES TRAVAUX DE REHABI-

LITATION DE LA RN2 ET DE LA RN3 (TRONCON MTSANGADJOU-MOHORO-FOUMBOUNI-OUROVENI - 26 KM) »


